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I\ 

ne pas perdre en route sa motivation initiale 
afin de tenir la distance ? Dans le cadre de cet 
article, nous répondons à cette question en 
trois temps : d'abord, la motivation s'avère 
un élément central ; ensuite, l'autonomie tant 
recherchée peut la mettre en péril ; enfin, le 
matériel didactique, entre autres, peut aider 
à entretenir la motivation. 

Moteur de persévérance et 
d'engagement, la motivation demeure 

indispensable à l'apprentissage. 
L'apprenant « carbure » à la motivation, 

mais celle-ci n'est pas innée. 

«Tenir» la distance 
Formation à distance et motivation 

par Bruno Ronfard* 

L> Avis du Conseil supérieur de l'Édu­
cation d'avril 2006 intitulé « En 

/ éducation des adultes, agir sur l'ex­
pression de la demande de formation : une 
question d'équité » reprend à son compte 
les résultats de deux recherches québécoises 
récentes qui mettent en évidence trois freins 
à la formation des adultes : « les conditions 
matérielles précaires ; la difficile concilia­
tion travail-études, famille-études et travail-
famille-études ; l'éloignement des lieux de 
formation1». Identifier ces freins permet de 
dégager les exigences et les contraintes maté­

rielles mais aussi temporelles et spatiales qui 
accompagnent souvent un retour aux études 
des adultes. Si les conditions matérielles pré­
caires renvoient à des questions plus larges 
sur l'accessibilité, la question spatio-tempo­
relle peut trouver une solution dans la for­
mation à distance. Cette dernière répond en 
partie au « quand je veux, où je veux » qui 
caractérise la demande de formation. Face à 
cette autonomie spatio-temporelle de l'ap­
prenant en formation à distance, la ques­
tion centrale est celle-ci : Comment le contrat 
didactique peut-il permettre à l'étudiant de 

L'indispensable motivation 
Moteur de persévérance et d'engage­

ment, la motivation demeure indispensable 
à l'apprentissage. L'apprenant « carbure » à 
la motivation, mais celle-ci n'est pas innée. 
Elle se construit à partir de deux sources qui 
viennent de l'étudiant lui-même : les raisons 
d'un retour aux études qui se greffent sur la 
pertinence de l'apprentissage ou du diplôme 
envisagé, et la confiance en soi. 

En premier lieu, la source de la motivation 
pour l'étudiant adulte vient de son parcours, 
de ses expériences, de son projet de vie, qu'il 
soit professionnel ou personnel. Par exemple, 
détenir un baccalauréat permet une augmen­
tation immédiate et conséquente de salaire 
pour les infirmières, maîtriser le français 
facilite l'intégration, réfléchir à sa pratique 
d'enseignants facilite le développement pro­
fessionnel. Ce type de motivation concerne 
toutes les modalités de formation (à distance, 
« en présentiez » ou mixte). 

En second lieu, la source de la motivation 
vient de la capacité de l'apprenant à « pren­
dre confiance en sa capacité d'apprendre1 ». 
Cela constitue un atout central, mais aussi 
un atout fragile car, comme le disent Rol­
land Viau et Jacques Joly dans leur étude de 
la dynamique motivationnelle, « Apprendre 
est parfois une tâche ardue, et ce n'est pas 
parce qu'on utilise la télévision, l'ordina­
teur ou le réseau Internet que tout devient 
facile4 ». Dans un contexte d'apprentissage 
à distance, la difficulté de l'apprentissage est 
redoublée, car le renforcement de la moti­
vation doit composer avec l'autonomie de 
l'étudiant. 
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À l'épreuve de l'autonomie 
En effet, si la formation à distance facilite 

la conciliation travail-études, l'autonomie 
qu'elle offre va de pair avec un relâchement 
des contraintes. 

D'une part, la formation à distance permet 
à l'apprenant adulte de rester le plus souvent 
dans son contexte professionnel. Cet appren­
tissage en contexte, qui n'est pas spécifique de 
la formation à distance, mais que cette der­
nière autorise, est une chance. Il permet des 
aller-retour entre théorie et pratique, entre le 
contexte professionnel ou personnel et l'ap­
prentissage. 

D'autre part, il n'y a pas de contrainte 
horaire comme dans les cours en présentiel, 
dont l'horaire fixe sonne comme un rappel 
hebdomadaire. Cette absence de contrainte 
horaire n'est pas totale, puisque des évalua­
tions formatives comme sommatives, avec 
des échéances précises, sont proposées une 
ou plusieurs fois durant la session. Cela 
n'empêche qu'il s'agit d'une réelle épreuve 
pour la motivation. En effet, il n'y a pas de 
rendez-vous hebdomadaire qui permette 
d'échanger, ne serait-ce que sur les raisons 
qui amènent à entreprendre ou poursuivre 
une formation. 

Souvent recherchée ou acceptée, cette 
autonomie impose donc une démarche 
volontariste dans l'apprentissage et dans les 
contacts avec les enseignants ou les pairs. À 
distance, ces relances de la motivation par 
le cours en présentiel et ces rencontres du 
monde réel doivent être intégrées autrement. 
C'est un point essentiel souligné par plusieurs 
chercheurs, dont Farhad Saba, pour qui « Le 
fait que, dans une éducation médiatisée, l'en­
seignant et l'apprenant soient physiquement 
séparés est secondaire par rapport aux fac­
teurs qui agissent sur la qualité de leur inte­
raction. »s 

Relance de la motivation 
Comment donc intégrer la motivation dans 

un cours à distance ? Par quelles interactions 
passer pour instaurer les meilleures condi­
tions d'apprentissage ? Il ne s'agit donc plus 
ici seulement de motivation liée à des choix 
ou un contexte, mais de motivation intrin­
sèque à l'apprentissage. Nous employons ici 
le terme « interaction » au sens restreint de 
« conversation didactique », c'est-à-dire tout 
phénomène d'action-réaction (que ce soit 
avec les pairs, avec l'enseignant et surtout 

avec le matériel didactique), qui entre dans 
le processus d'apprentissage. 

Au cours de la conception et de la scéna­
risation d'un cours de formation à distance, 
et donc du matériel didactique, tout doit être 
mis en oeuvre pour susciter la motivation 
de l'apprenant. Au moins quatre conditions 
semblent incontournables : premièrement, 
un ton ou un style qui s'adresse à l'apprenant 
en partant de son intention de formation, de 
son contexte, de ses représentations et qui lui 
permette de construire son apprentissage en 
découvrant ces capacités réelles ; deuxième­
ment, une clarté des objectifs et du cours, 
des activités d'apprentissage signifiantes et 
accessibles, et tous les outils nécessaires pour 
mener à bien son apprentissage ; troisième­
ment, « la mise en scène » ainsi que l'acqui­
sition de compétences supérieures d'analyse, 
de synthèse, et de questionnement, suscepti­
bles de relier les connaissances, entre elles et 
avec le contexte, puisque l'étudiant adulte à 
distance a souvent la chance de rester dans 
son contexte, notamment professionnel ; 
quatrièmement, une rétroaction sur les éva­
luations et un contact possible avec un tuteur 
ou une personne-ressource et, quand cela est 
possible, avec les pairs. 

La liste de ces moyens n'est pas exhaustive, 
mais ceux-ci fournissent de l'eau au mou­
lin de la motivation pour qu'elle se mette 
en marche. Un exemple tiré d'un cours en 
formation à distance pour adultes illus­
tre cet aspect. Au cours de cette formation 
qui durait neuf mois, les étudiants avaient 
la possibilité de lire les travaux mensuels, 
les uns des autres, qui étaient déposés sur 
une plate-forme électronique commune. 
Ces travaux étaient censés être commentés 
en ligne par l'enseignant. Pourtant, dans un 
des cours, ce dernier n'est quasiment jamais 
intervenu, malgré des appels au secours de 
plus en plus pressants de plusieurs étudiants. 
Leur motivation a été mise à rude épreuve à 
cause d'une absence d'interaction, ou plu­
tôt d'une absence de l'interaction attendue. 
Toutefois, cela a suscité, chez la majorité des 
apprenants, une motivation pour un appren­
tissage à partir des travaux des pairs et du 
matériel didactique, qui n'aurait sans doute 
pas eu lieu si tout avait été bien synchronisé. 
Cet exemple est un peu caricatural, dans la 
mesure où ce qui, ici, a permis de relancer la 
motivation, c'est finalement une absence ou 
un manque dans le processus décrit. En tout 

cas, cela montre le rôle central de l'interac­
tion qui est passée, dans ce cas précis, par le 
matériel didactique et par l'étude comparée 
des travaux des pairs. 

Conclusion 
Nous n'avons pas voulu décrire ici des 

modèles ou donner des recettes, mais simple­
ment rappeler que, si toute inscription d'un 
adulte en formation est motivée par des rai­
sons professionnelles, matérielles, ou encore 
culturelles, la motivation dans l'apprentis­
sage se construit de façon dynamique grâce 
à la qualité du matériel didactique et des inte­
ractions possibles. Un cours à distance qui 
« répond aux besoins et aux contraintes de 
la situation dans laquelle se trouve l'appre­
nant6 » aide ce dernier à « tenir » la distance 
et à éprouver finalement la motivante satis­
faction d'avoir atteint son objectif. 

* Bruno Ronfard est agent de développement 

pédagogique à la Faculté d'éducation 

permanente (Formation à distance) de 

l'Université de Montréal. 
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